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A. C. LAROSEUN MEURTRE.
On noue écrit de Marlboro, Mass., qui 

dimanche dernier, à 5 heures de l’après-midi, 
une distance de 2 mille de cette ville un 
meurtre a été commis dans une maison qui

avec la Grande-Bretagne à maintenir le 
» statu quo " dans la Méditerranée. Or,

main à un jeune homme qu'elle aimait éper- 
dftment : mais un soir, le télégraphe lui 
apprit q le la mort avait détroit tous ses 
rêves do bonheur et renversé toutes ses

Son fiancé venait de s’éteindre.

l'impression générale est que cette entente 
d M. deest le véritable sujet de la ' Comptable. Auditeur, Syndic

AGENT D’ASSURANCE
(FEU, VIE ET ACCIDENT.)

121 Rue Rideau

•ii q «’ilroi d’Italie ; on est conv 
n’a pas réussi a faire fléchir l’attachement du 
roi Humbert pour VAngl-t-rrc.

contenait deux logements. 
DanaLa tempete en 

Angleterre
partie de la maison demeurait 

M. U. Paul, dans l’autre Pierre Boulé. M. 
Louis Dusome est entré chez M. G. Paul, 
puis est allé dans le côté de Pierre Boulé. 
Ce dernier lui défendit d’entrer chez lui, 
mais Dusome eat rentré et sorti deux foie.

E le n’a pu supporter ce contre-coup, car 
'e cauchemars, les haut 
regrets

La malheureuse se plaint qn’e’le est mal-

de tombeau, les
LA PAIX EUROPEENNE

Londres, 17oct.—Le correspondant pa
ïen du Times prétend savoir que le but de 

M. de CSiers, ministre des affaires étrangères 
de Russie, en recherchant l’entrevue de 
Monza, était de connaître exactement la na
ture du traité de triple alliance avant de 
conclure un traité avec la France. Le roi 
Humbert lui a donné l’assurance que le t-ai
lé de triple alliance était une alliance défen
sive et non pas offensive.

Viens», 17 oct. — I-e Fkemde.nbi.att, 
journal officieux, parlant de l’entrevue qui a 
eu lieu mardi à Monza entre M. de Giers, 
ministre des affaires étrangères de Russie, 
M. de Rudini, présidant du conseil des mi
nistres italien*, et le mi Humbert, dit que 
cette conférence a été un événement satis
faisant, en ce q 'elle prouve que les senti
ments pacifi mes dominent. Le F/.'EMDKN— 
bi.att ajoute que l’entrevue a été accueil ie 
avec satisfaction à Vienne " où les intérêts 
de la triple alliance sont assez bien compris, 
pour convaincre l’observateur judicieux 
qu'une réunion amicable des homme? d Etat 
italien et russe ne peut que nous être ag: éa-

ont fait faire naufrage à sa

LAPAIXEUBOPEENNE
traitée par ses parents, qui di 
côté, que ces plaintes sont mal fondées. 

Toutefois, les médecins reconnaissent la

La troisième fois, Boulé, qui avait un fu-il 
" Du-

TELEPHONE 189
Collections faites promptementà deux coups dans la main, lui dit

ou bien je te tire. 11 Du-L’ineidentdu Pantheon 
a Rome

some, n avance pas, 
some a continué d'avancer sur I il. Boulé

folie Je cette fiancée d'autan, mair ils décla 
rent que c est faire acte de cruauté que de 
la tenir emprisonnée dans 
nier, où elle ne peut recevoir les soins né

Montres et Bijouteries
en tour genres 
vendues à 25 c

*' N’alui a dit alors pour la di mitre fois et de toutes qualités. Seront 
pour cent au dessous des prix 
Chaque Article est garantie tel

—- — '\ B°°“ -, snTot^Nr.T“:oR™,
gea son fusil sur Dusome qui tomba mort, I Pont des Sapeurs.) Réo»- 
Le cadavre de 1 victime a été tramporté j très et Horloges gai 
chez M. C ément Dusome, père de la victime j mo(tente-

horrible gre- Dusome réponditvanco pas ou je tire 
“ Si tu tires, moi aussi je tireSCANDALE ER ALLEMAGNE Il n'avait ordinaires

Il parait que les autorités municipales de 
Biddeford vont prendre les moyens néces 

pour envoyer cette victime d’amour

ravemia 
;au, (près 
■ de MonRentrée des Chambres 

F range ises ■d*

dans un asile. 4 rue Cutting Marlboro.
P. Boulé a comparu devant la cour de 

première instance le 12 courant. Le incur 
trier est âgé de 56 ans et n’a nas de fam lie. 
Dusome était âgé de 33 ans. Il laisse une 
femme, mais n’a pas d’enfants. Ces deux 
hommes sont bien connus à Ma l'ooro.

Des vieux citoyens assurent q ie c’est le 
premier Canadien qui commet 
à cet endroit.

CHEMIN

IntercolLE DRAME DE COURBEVOIE LES INCENDIAIRES DE L'IN DIANA

Washington, chef-lien du comté de Dav 
(Indiana) par l’arrestation d'un des princi
paux fonctionnaires du comté, M. James 
Lave le, et de plusieurs autres personnages 
influents, sous l'accusation d’avoir fait inctn 
dier, il y a quelques jours, le pa 
tice, a/in de détruire les archives 
rcau du shérif ot toutes les archives du com
té et du tribunal ont été réduits en cendres

U,TTOTTVliLLBS DE PARTOUT

La route dir 
points du
des Chaleurs, province de Québec , 
que le Nouveau Brunswick, la Nouvelle 
Écosse, Vile du Prince Edouard, le Cap 
Breton, les Ile.-1, de la Made.eine, Terre- 
neuve et St. Pierre.
Les trains express quittent Montréal et 

Halifax, tou» les jours (dimanches excepté) 
et se rendent à destination de to s ces pointa 
sans changement de chars, en 27 heures et 
30 minutes.

Les chars des trains express dir 
Chemin de l’Iatercolonal sont bi 
éclairé < par l’électi i 
la vapeur de la locomotive même, 
ajoute considérablement au confort 
sécurité des voyageurs.

A tous les trains directs sont attachés de 
chars réfectoire et dortoirs, nouveaux et 
élégants de même que les chars salons pour 
le jour.

Les bains de mer les plus en vogue, ainsi 
que les endroits de pêche les plus recherchée 
sont situés sur la route de l’Intercolonial qui

L'attention des expéditeurs eat appelée 
sur les grandes facilitée offertes pour e 
transport de la farine et en général de toutes 
les marchandises à destination des Provinces 
de l’Est

marchés
Pour billets et 

prix et le passage s’adresser à 
K. KING, agent des billets,

Sparks, Ottawa, ou à
E. W. ROBINSON, 

Agent du Fret et des Passagers 
pour l'Est, P.Q 

ues, enlace

D. POTTINGER, Surintendant Général, 
Bureau du Chemin de Fer, \

Moncton, N.B., 18 Juin, 1891./

ecte entre l'Ouest et tou 
bas du St. Laurent, de la

■ les
(Service spécial de dépêches télégraphiques) Baie

meurtreRENTREE DES CHAMBRES FRAN- 
CA IS Eh J

Paris, 17 oct. un rentrée des Chambres 
françaises a eu lieu jeudi. Dans les couloirs 
de la Chambre, les députés qui échangeaient 
leurs idées, se déclaraient en général satis
faits du succès de la politique extérieure du 
cabinet.

Le bu-

La Grande Vente de Cha 
aujourd’hui.

peaux con......
R. J. Dkvlin

Les abonnes qui ne recevraient pas 
regulieremeqt leur journal par les por
teurs sont iqstammeqt pries d’eq doqner 
avis a nos bureaux d’administration ou 
bien par carte postale.

hle.
La police a d’abord arrêté un journalier 

du nom de Samuel Harbîne. Or, celui-ci se
Rbrlin, 17 oct.— Le proj-t de discuter,
i prochain congrès de la paix, la question 

de restitution de l’Alsace Loi raine par l’Al 
lemagne à la France, a décidé les membres 
du reichstag appartenant au groupe libéral 
national it refuser d’assister au congrès, à 
moins que M. Boughi, qui a proposé cette 
discussion, n’abandonne la présidence du 
congrès.

Pbsth, 17 oct.—Le Pesti Hirlap dit que 
le traité de trip'e a'liance, sous la dernière 
forme qu’il a revêtue, stipule une action mi 
litaire commune en cas d’attaque contie 
Etat n’appartenant pas à la triple alliance, 
mais qui est l’allié d'une des puissances en 
faisant partie, par exemple la Roumanie et 
la Bulgarie qui sont les alliées de l’Autriche 
Le passage des troupes russes à travers la 
Roumanie, même avec la permission du gou
vernement de ce pays, deviendrait un "casus 
belli.

voyant découvert a fait, dit on, les aveux 
les plus complets. Il a déclaré qu il avait 
été embauché par M. Lavelle et pl 
i *tres notabilités du comté pour 
feu au palais de justice. On lui avait pro

ecte sur le 
rillamment 

cité et sont chauffée par

et à la
AFFAIRES DE CHINE 

Sua xi h ai, 17 oct—Le gouvernement chi
nois a consenti à rembourser les sommes em
pruntées frauduleusement en France par le 
général Tcheng Kl Tong, autrefois attaché à 
la légation de Chine à Parie.

Les relations des représentants des puis
sances européennes avec le gouvernement 
de Pékin ont pris une tournure, ten tant à 
amener plus l’harmonie dans la situation.

LE DRAME DR COURBEVOIE 
Paris, 17 oct.—Le médecin-major Breton, 

qui a tué Génisset dans un débit de vins à 
Courbevoie, s’est :ivré à la police. Il a re
fusé de dire ou se trouvait Mme Reybaud, 
avec laquelle il vivait ei qui fut la cause du 
drame.

Dans la soirée, Mme Reybaud s'est aussi 
livrée, elle-même, à la police. Tout tend à 
prouver qu'elle n’a participé en rien au cri
me et il est probable qu’elle 
remise en liberté.

une somme de $500 ; mais il n'a
LES MEILLEURESqu’un à-enmpte de 85. Non seulement 

Lavelle, mais la plupart des autres person
nages dénoncés par Hajbine ont été arrêtés. 
On affirme même que l’un des prisonniers 
nommé Ledgerwood a fait do# aveux, de 
côté confirmant pleinement l’histoire ra
contée par Harbine.

Cette affaire cause le plus grand scandale 
dans tout le comté, car on a tout lieu de 
croire que Lavelle a fait incendier le palais 
de justice duns le but de détruire les traces 
de détournements, qu'il avait commis dans 
l'exercice de

Vues photographiques
d'Ottawa peuvent être obtenues à

L’ELITE STUDIO dèc Terreneuve, aussi pour l'expor- 
et des produits expédiés aux

informations concernant le(Autrefois Pittaway &, Jarvis.)
fonctions.

117 Rue Sparks. 27AMERIQUE
OTTAWANouvelles ae Montreal

Montreal, 16 oct.—Un cheval de la bri
gade du feu s’est tué ce matin en courant à 

feu le cheminée, rue St Paul.
— M. Siméon Aubin, professeur à l’école 

Normale Jacques Cartier, a été 
recteur des écoles du soir, en remplacement 
de M. Templé.

Ce- écoles seront ouvertes le 3 novembre

136* rue St. Jacq 
St. Lavbientôt

NEVI LLESCANDALE EN ALLEMAGNE 
Berlin, 17 oct —Il parait que la famille 

do M. Manche avait remboursé à Thomas 
les 10,060 marcs, dont Manche n’avait pu 
rendre compte

Les faits dévoilés au cours du procès, à la 
suite duque Manche a été condamné à la 
prison, ont aussi démontré que M. Bitter, 
ministre des finances sons le prince de B:s- 
marck, a trafiqué des décorations et des 
titres, après la retraite du chancelier et que 
c'est lui qui a détourné le* fonds destinés à 
des œuvres de charité.

!di; 97 RUE RIDEAU.

SUCREAUJOURD'HUI. 37 SPARKS. Ce Magasin de
prochain.

—L’individu qui a lancé un dessus de 
poêle à la tête do Laura Gauthier, avant- 
hier, dans une maison île la rue Jacques- 
Cartier, à été arrêt*-, aujourd'hui, par le 
constable Lanaise. Il se nomme Louis Gou-

VINS
—ET—

LIQUEURS

S'il fait froid aujourd'hui, jo 
vente tout mou aseortiment de Ci 
imitation de Mouton

Aussi la balance de mes 
tes de Laine pas encore ve

Et toute sorte de Chapeaux que l’on pourra 
trouver.

(frirai eu 
asquettes,

épaisses Casquet 
ndue, à 25c. 5 OTS.let.

Il subira procès lui aussi, lundi, à 2

L'INCIDENT DU PANTHÉON A ROME 
Pabis, 17 oct. —Dans sa réunion de jeudi, 

le conseil des ministres s'est occupé des pro
testations élevées par l'archevêque Je Reims 
et l’évêque d’Angers contre la circulaire du 
ministre de la justice et des cultes interdi
sant aux archevêques et évêques, de quitter 
leur diocèse,sans la permission du gouverne
ment. Cette circulaire, contre laquelle pro
testent les prélats, a été envoyée à la suite 
de l’incident qui s'est produit au Panthéon, 
â Rome, di-vant le tombeau du roi Victor 
Emmanuel. Le conseil de cabinet a décidé de 
maintenir cette circulaire et d'en exiger la 
stricte exécution.

— M. Ryan, collecteur des douanes, a 
reçu d'Ottawa l’ordre de mettre à la retraite 
un certain nombre de vieux employés, 25 en 
tout. Ils seront remplacés dans le service 
par de plus jeunes, qui ne deman lent pas 
mieux que la promotion.

-Les examens aemi annuels de l’associa
tion pharmaceutique de la pro 
bec, pour examiner les candi» 
rent obtenir dos certificats ou des licences 
de pharmacie respectivement a eu lieu mar
di et mercretli à l’Université Laval, Québec. 
Il y avait 20 candidate qui ont étéexamim s. 
Trois candidats ont obtenu leur licence et 
cinq le certificat désiré. Ceux qui ont obtei u 
la licence sont MM. Edgar Berger, J. P. 
Durant et O. St»Amour.

Dut obtenu des certificats M M. D. J. 
McManamy, George Lawrence, M. E. 
Brown, L. P. Mongcnais et J. A. R. de

Les examinateurs étaient MM. A. Man- 
son, S. Lachance, John T. Lyons, de Mon
tréal ; R. W Williams, tie Troie-Rivières ; 
J. E. Murriseou, de Québec, et A. K. Du- 
vergar. de Waterloo.

—Un pénible accident est arrivé hier 
vers 8 his. M. Edmond Rrosseau, cocher, 
envoya son jeune fi s Jules, âgée [de 12 ans 
lui acheter du tabac. Près tie 1» rue Bonse 
cours, l’enfant voulut traverser la rue Notre 
Dame, lorsque les chevaux des chars urbains 
se lançant de côté pour prendre la 
vitement, le frappèrent avec force et l’écra
sèrent sous leurs pietle.

Le petit malheureux fut immédiatement 
transporté- à l’hôpital, mais il estmortavant 
d'y arriver.

— M. Schwob,- vice-consul de France, en 
cette ville, a envoyé au ministère sa démis-

H. J. DEVLIN. Nous offrons actuellement au 
nous servons à nos clients un vrai 
à 5 cents la livre, c’est à-dire 
achètent une livre de notre cé

mois : une petite consigna-

SI BIEN CONNU
Spécial à ce 
le thé de 25

lèbre thé.F.S. Avez vous vu les Caoutchoucs pour 
Garçons, à $1.50. Ha, ha!

P.S. No. 2.—Ouvert jusqu'à dix heures ce

Fa Réouvert

Prix sans concurrence tion de thé de

vince de Qué- 
lats qui déni STROUD BROS.NEVILLE & CO,

RUES RIDEAU & SPARKS

97 Rue Rideau.
î)7 Rue Iiideau.

SPECIALLA TEMPÊTE EN ANGLETERRE 
Londres, 17 oct.— La tempête qui s'est 

abattue ces derniers jours sur l'Angleterre, 
le pays de Galles, le sud de l’Ecosse et l'Ir
lande, a recommencé jeudi matin au lever 
du soleil av«*e une nouvele fureur. Une 
pluie diluvienne est tombée à Londres, ac
compagnée île violentes bourrasques de 
coups de tonnerre retentissants et d'éblouis
sants éclairs. Les nouvelles reçues des 
différents ports sur la Manche portent que 
le temps y était affreux. Les paquebots 
poste île Boulogne n’ont pas pu prendre la 

Tout le long de la côte, la plage est 
couverte de débris ; à Douvres, notamment, 
nombre d’épaves provenant d’un ou de plu 
sieurs navires naufragés ont été jetées à la

CHEMIN I)E FER

Uanada Atlantique.)
VIENT D’ARRIVER

18 caisses, 32 douzaines «ET

Nouveau Service Rapide
—ET—

La Ligne la Plus Courte et la

iMACKEREL
W. S. Loggie Brand.

Mis récemment en boit s.

Sera vendu 10c par boite. 3 hottes 
pour SScts,

P. S. 25 livres de bon sucre 
pour SI.OO.

d’é
En activité le 29 Juin 1891.

— La tempête s’est complètement terminée
LB8 OONVOI8 PABTIRONT DK LA MARK DE LA 

BOB ELGIN COMME SOIT :
ATTAQUES CONTRE L’EMPEREUR 

Ldndhbs 17 oct.—Une dépêche de Beilin 
dit que la police recherche activemem l’au
teur d’uue petite trochure mise en circula
tion,d’une façon mystérieuse et qui contient 
de violentes attaques contre l’empereur ; ou 
l’accuse en effet de mener 
donnée et immorale et on laisse à entendre

JOHN CASEY. IKâ=H
les trains du Grand

réal avec tous les trains 
Arrive à Mo

L’EXPRESS DE MONT- 
rêtant 
le Cô-

jouction du Côt 
Tronc pour l’Ouest, et à 

s trains pour l’est, et 
ont réal à 11.35. 
L’EXPRESS DE MONT* 

réal rapide limité n'arrêtant 
Alexandria entre Otta- 

char réft

CHARGE D’AFFAIRES j Monti
294 et 296 RUE DALHOUSIE., 'e "ud

Téléphone 621.

M. Gaühert sera son successeur interi-

La nomination du nouveau vice-consul 
sera probablement différée, car il e<t ques
tion de transférer le consulat de France de 
Québec à Montréal.

Un banquet sera donné au club •* La 
France " en l'honneur de M. Schwob.

5.00 R. NI.vie déeor
qu’à Casaelman et à
wa et le Côteau, a un char réfectoir, et ar- 
rive à Montréal à 8.20, se reliant aux trains 
du Vermont Central et du Grand Trono 
pour tous les points à l’Est. Portland, Ri- 
vière du Loup, Dalhousie, etc
0 An P M L-EX PRESS DE BOSTON 

I .111. et NEW-YORK (passant 
par le Côtean et le nouveau pont en acier ; 
pour Rouse's Point, St Albans, Saratoga,* 
Troy, Albany, Boston, New-York, Phila
delphie, et tous les points au sud, avec 
chars dortoirs de Wagner depuis Ottawa 
jusquà Boston et Ottawa et New-York. (Ce 
train arrête à toutes lee stations entre Ottawa 
et Rouse'? Point.
9 AH P M P0UR MONTRÉAL, ar-£.*TU I . IlI. rive à Montréal à 7.06 p. m. 

LES TRAINS ARRIVERONT COMME
EXPRESS DE BOSTON
York et de tous les pol

Arrêt à toutes les stations entre 
et Ottawa. Laisse Boston à 
cw York à 7.00 P.M.

d’esprit. L’auteur deqn'il n’est pas 
cette brochure tourne également en ridicule 
l'i lée prêtée à i empereur de vouloir égaler 
son ancêtre, le grand Fredérick, et il ter-

8LAND Ho**
Stock Farm,

QretN Ile, Wayne Oe.t Mleto.!T 
AV AO B â FAJUrüM,------------------

mine en vonsei lant à l’empereur de faite 
attention à ne pas allumer la conflagration 
qui le dévorerait, lui et sa maison. Il est 
très rare en Allemagne d'entendre et encore 
moins de voir imprimée des propos aussi 
hardis, et l’auteur de la brochure, ei on le 
découvre, sera condamné à de nombreue . 
anuées de prison. On dit que l’empereur ne 
pardonne pas à ceux qui blessent son orgueil 
et son ambition.

—Hier pendant la soirée des 
sont venus sonner trois fois au No 6 de la 
rue St Justin et quand on a lait ouvrir on ne 
voyiit personne. Enfin, vers dix heures au 
troisième coup de sonnette la maîtresse delà 
maison sortit et mit le pied sur ce qu'elle 
croyait être un paquet do linge. Elle enten
dit alors le

ALES !inconnus

aMcCarthy’s.
Toronto B. & M. Go’s. 
Dominion.
Carling’s.
Ont. B. & M. Go’s.

Toutes en lionne condition.

d'un enfant. Il était couvert
chemise de flanelle et enveloppé dans 

un châle. Il fut recueil.i et soigné on ne 
peut mieux. C'est le troisième enfant dépo
sé là, depuis un an.

d’

Uits inter-11.35L’ENTREVUE DE MONZA
Londres, 17 oct.—D’après une dépêche 

de Berlin, la visite de M. de Giers, ministre 
des affaires étrangères de Russie, au 
Humbert et à son premier ministre, M. de 
Rudini, a une grande importance 
des hauts fonctionnaires de l’Allemagne. Le 
but de cette visite, croit-on, a été de savoir 
si I on pourrait amener l'Italie à promettre 
de suivre une politique de neutralité.

On ne croit pas à Berlin que M. de Giers 
ait proposé au roi Humbert, comme le bruit 
en avait couru, Il’abandonner la triple al
liance, par oe motif que la Russie se conten
terait parfaitement de la neutralité de l’Ita 
lie dans la Méditerranée. D’après l’entente 
existant entre l'Angleterre et l’Italie, cette 
dernière puissance ess également engagée

RoRouses Point •
7.00 P. M. et N
19 Qfl ExPretie rapide de Montréal, Port- 
IA.UU laud, Québec et Dalhousie. Train 
laisse Montréal à 9 A.M., n'arrête qu’à 
Alexandria sauf pour laisser des passagers 
venant des stations sur le Grand Tronc.Q AR P M Express rapide de Monti

m r.lfl.Québec, Halifax, St. Jean,Percheron M OrSO». N.!., tous les points sur ^Intercolonial et le
l get of sbee u4 4a* r'u(i- l*«se Montréal à 6.15 P. M à l’arri- 
and regiatatad ta * vée de l’Expresa d’Halifax et arrè 
tawks. I les stations.

D'UN FIANCELA MORT
La population canadienne française de 

Biddeford, Maine,vient d'être mise en émoi 
par la nouvelle tl un petit drame intime dont 
voici le résumé

Ces jours derniers, la police découvrait 
qu'une jeune canadienne-française, nommée 
Marie Godreau et âgée de vingt quatre ans 
vivait depuis huit mqis enfermée dans an 
grenier, (cette retraite était bien miséiahle): 
il n'y avait pour toute croisée qu’uni petite 
ouverture masquée de planches et c’étaient 
ses parents qui l’y tenaient ainsi séquestrée.

Cette jeune tille avait sen histoire.
Elle avail donné son oesur et promis sa

k à 
de *

EN GROS ET EN DÉTAIL CHEZ r*stas«a — (Mb
IMPORTEDR. A. STARRS A8 stock selected from Ae 

g established reoa tatios i
**eà and ▲■encan

ISLAND HOME I Pour toutes informatio

«sySasrHûFES 53:
jM.tt.—y—■y.-Sj-%* K. J. CHAMBKRLIN, C. J. SMITH,

«Tâ «STtfe. iCa. SSC S-riaMad-.. tttalr.l. Agent
T I Ottawa, 2» Juin HW,

à toutes

ne sVlrt *r à*l’A- 
des Bille -t, aufeoin

Sc CIE.
61 & 63 Rue Clarence.

•I* Passager»,

TAPI
T E Commerce cette sem dm 
L Articles d'Automne. Le 
tawa ne pourront f 
mirer les non

aire autre 
dessins d*uveaux

Tapis et Effets A
Les plus nouveaux Patro 

Couleurs m T.pissvries, en 
moral. Moquette*. V* ours Ii 

don, Tapis Axmmste

ÆA1
.ml ri», Tissue 

atnbour et Suisse.

PORTIE
en Burmah, Chenille, Burnt 
ef Pioche, depuis

$U5jusin'a$48.0l
RUGS

RIDEAUX,
TAPIS POUR PLANCHE 

prélarts, INLAN 

ET TAPI

Atelier dans 
ldisseme

Les Tapis sont faits et plat 
court délai. Changements 
ait- à demeure des patrons f 

de premier ordre et à des pri

THOMAS LII
66 & 68 Rue S

PEINTU
Préparée:

Toutes prêtes pour tou 
rivalisent avec les meilleu 
tures du Dominion et d

Leurs Quali
Sont Egales à n’impor 
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Journal Quotidien du soir

Les journaux attachent beaucoup 
d’imioriance à cette partie du té
moignage de M. Armstrong donné 
devant la commission Royale, où il 
dit que M. Pacaud lui déclara ju’il 
devait rendre compte à M. Mercier 
de l’emploi des $tU0,U00. Si on vou 
lait en croire les journaux de pirti, 
l'enquête finirait là et M. Mercier 
serait immédiatement chassé du 
pou voir,corn-ne voleur public|Pour 
un esprit observateur avec une ten
dance quelque peu philosophique, 
cetempres3ement.de part et d'au
tre, à sauter aux conclusions, eat 
quelque chose de très amusant, 
quand ce n'est pas désolant. Lors 
de l’enquête Langevin-McGreevy, ce 
sont les journaux libéraux qui 
jouaient ce rôle et h.-s conservateurs 
le leur reprochaient. Depuis que 
l’enquête sur l’affaire de la B tie des 
Chaleurs est ouverte à Quebec, c’est 
naturellement, d’après l'ordre des 
choses, le tour des journaux conser
vateurs à reihplir ce rôie important 
et intelligent. Car il n’y a pas à le 
nier, celui qui est chargé de con
damner un homme avant que son 
procès soit terminé ou à peine 
commencé, doit nécessairement 
être un homme, jouissant d’une 
grande intelligence et surtout Tune 
honnêteté inflexible C’est édifiant 
n’est-ce pas ? Et pourtant c’est bien 
ça. Regardons un peu la chose de 
près. M. Armstrong dit • que M. Pa
caud lui a dit qu'il devait rendre 
compte de cet argent à M Mercier. 
M. Pacaud obtenait 8100,000 de M. 
Armstrong qui voulait le payer avec 
$75,000. Il s’agissait d’une affaire 
de 8'25 000. N’est ce pas naturel de 
supposer que Pacaud aurait dit à 
Armstrong qu’il lui fallait payer ce 
montant pour de» fins de parti. Un 
même encore qu’il n’était pas maître 
de la situation et que M. Mercier 
exigeait $100,U0li. Est-ce là une 
preuve de la complicité de M. Mer
cier. Le premier ministre est il res
ponsable de tout ce que ses amis 
peuvent dire sur son compte A lire 
ceitains journaux on croirait que 
oui. Les libéraux crient à l’injustice, 
mais ils n’ont pas raison: c'est-à-dire 
ils ont raison niais ils n'ont pas le 
droit de se plaindre de cet interver
tissement des rôles.

Ce n’est que le titforlat. La presse 
du pays, a quelques rares exceptions, 
est tellement habituée à ce genre de 
polémique, que le journalisme hon
nête effarouche le public.

Citons un exemple : Le Canada a 
déclaré que la preuve faite à l’en 
quête Langcvin McCreevy, n’était 
pas suffisante pour condamner Sir 
Hector Langevin On s'est de suite 
écrié : Le Canada est l’organe de 
Langevin. Dernièrement nous avons 
dit que M. Chapleau devrait être 
mis à la tôle d’un ministère plus 
important. Regardez les journaux, 
vous y lisez ceci : Lb Canada organe 
de Chapleau ; et dans deux ou trois 
jours on lira : Le Canada organe de 
Mercier.

C’est comme ça.
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ECHOS DU TOUR
M. Balfoui refuse le 'eadership" de la 

chambre <!••■ Communes d'Angleterre. Si 
l/ortl Salisbury est court d’aspiPants, nous 
lui conseillons de s’adresser à M. Abbott.

russe a fait fermerLe gouvernement 
l'université de Kiof, et mettre en état d’ar
restation cinq cents étudiants. Cette meture 
a été prise, à cause de l'altitude révolution
naire des étudiants.

Il paraîtrait que le ministre de la justice 
a offert hier à M.Curran la place de jnge-en- 
chef, en remplacement du juge Doherty. M 
Curran, dlt-on, a refusé et a fortement re
commandé M Doher.’y, file du juge démis 
sionnairc, qui sera probablement nommé.

Du Canadikn :
Le Witnkhs est mal renseigné, quand il 

dit que M.Tarte a l’intention de fonder pro 
vhainement, à Montréal, un journal quoti
dien, conjointement avec M. Sénécal, ex- 
sarintendant de l’imprimerie du gouverne
ment fédéral.

On a ressenti successivement plusieurs 
secousses de tremblement de terre à l’unie!- 
laria, une Ile tie Ta Méditerranée, qui este», 
liérement de formation volcanique. Grande
ment alarmés, les habitants ae sont enfuis 
de leurs maisons, et ils passent les nuits en 
plein air, loin de toute construction.

La Minerve dit que les amis du gouver
nement Mercier ont résolu de détruire 
Armstrong et que Le Canadien liât 'a mar
che. Nous conseillerions à la vieille de ne 
pas agacer trop f.K Canadien, elle doit se 
rappeler que M. Tarte l’a déjà râcléela lionne 
femme, qu'elle en a pleuré pendant long-

On a trouvé jeudi à Reichenberg, en Bo
hême, une bombe de dynamite sous un antre 
pont de chemin de fer, non loin tie l’e idroit 
où, récemment, l'explosion d’une bombe du 
même genre,a mis en péril la vie do l’empe
reur. La population est alvrméo et indignée 
de ces attentats, ot les autorités ont ouvert 

enquête sérieuse.

sixième rapport annuel, M. le 
commissaire des sauvages aux Etats Unis, 
condamne en termes formels la pratique sui
vie de faire des traités avec les sauvages, 
comme s’ils formaient des nations à part. 
Le commissaire déclare en outre que le sys
tème de réseive est défectueux et qu’il doit 
être immédiatement aboli.

Noue lisons tlans Le Canadien .
La déclaration lue par M. Béïque hier 

matin, à l’effet qu'il ne représente que les 
ministres devant la commission, signifie, à 
n'en pas douter que le lieutenant-gouver
neur a transmis à M. Mercier une nouvelle 
communication.

La situation eat de plus en plus tendue.
Nous avons en ville une vingtaine de 

députée provinciaux. Ils disent s'attendre à 
une élection générale, à courte échéance.

Lee autorités militaire* à Berlin ont déci
dé de faire sur 
périeuce du service de deux ans. Deux ba
taillons actuellement à Metz seront entière
ment composés de recrues. Pendant la pre
mière année, on leur apprendra tous les 
exercices, et la seconde année, on leur fera 
répéter ces exercices, d’une façon plus éten
due et plus complète. Cette décision a été 
prise à cause de la nécessité d’instruire plus 
rapidement les recrues, afin de se tenir au 
niveau de l’armée française qui s’accroît 
rapidement.

Le comte Lutlwig d’Arco-Valley, ministre 
d’Allemagne aux Etats-Unis, vient île 
mourir. Il a succombé aux suites d'une 
opération nécessitée par une maladie d'esto- 
macetpratiquéep ir 'e professeur Bcrgmann. 
Néen Bavièrele4avril IS45, Md'Arco Valley 
avaitétéfait prisonnier pendant laguerrefran- 
eo-pruaeienne et, convaincu d’espionnage, il 
allait être fusillé,quand l’intervention du M. 
Thiers lui sauva la vie. Successiv 
crétaire d'ambassade à Vienne, Madrid, Va
rie et Londres, M. d’Arco-Valley avait dix- 
huit mois au Caire, en qualité de consul gé
néral d’Allemagne,avant d'aller à Washing-

plus grande échelle Tex—

ENCORE DES SCANDALES
Le scandale qui vient d’éclater à 

Berlin à propos du procès où un 
certain M. Manche, ancien chef du 
cabinet civil de Guillaume 1er, a été 
condamné aux travaux forcés pour 
avoir vendu des titres et des déco
rations de complicité avec la coin 
tesse de llacke, dame d’honneur de 
l’impératiice Augusta, rappelle la 
déchéance de M. Wilson, le gendre 
de M. Grévy, avec beaucoup de dif
férences de détail sans doute, mais 
avec cette similitude aussi qu’il y a 
dans l’une et dans l’autre aventure 
une histoire de femme ; seulement 
dans l’aventure allemande,la femme 
compromise est une grande dame 
de premier.rang à la cour morte 
récemment, et dans l'aventure fran
çaise c’était tout simplement la Li- 
mouzin

Les détails de cette affaire sont 
inutiles, pour en apprécier la mora
lité. Seulement, si elle nous rap
pelle l’affaire Wilson, elle nous rap
pelle aussi qu’à l’époque où elle 
s’est passée les journaux de Berlin 
en ont pris texte à l’envi pour décla
mer sur la démoralisation et la per 
versité françaises. Chaque jour 
nous apportait des tartines sur la 
vertu de l’Allemagne impériale et 
desdia ribes contre les turpitudes 
de la France républicaine. C’était 
absolument édifiant, et il n’y avait 
absolument rien à répondre. Cela 
ne valait, à vrai dire, que le dédain, 
venant de cette source, et la e revan
che » de la diffamation devait venir 
toute seule. Elle est complète au 
jourd’huL II ne serait pas généreux 
d’y insister ; mais ces bons Alle
mands comprendront bien d’eux 
mômes,combien il est dangereux de 
jeter des pierres daus les fenêtres du 
voisin, quand on vil soi-même daus 
uiaisou de verre.

deL’emprunt russe, négocié par la 
banque Hoskier, a été couvert sept fois en
France seulement. L’Angleterre 
dé que pour 320,000 francs d’obligations ; 
la Russie en a souscrit pour 5,450,000 francs.
la Hollande pour 135,000 francs et le Dane 
mark pour 150,000 francs. L’emprunt a été 
pris en grande partie par des capitalistes,bie» 
que de laprovince soient venues dt nombreuses 
souscriptions à une seule obligation. Le Cré
dit foncier a souscrit pour 68,750,000 francs; 
la Banque de Paris et des Pays-Bas pour 
34,650,000 francs ; le Crédit lyonnais pour 
35,375,00 francs; le Comptoir national d'es
compte pour 14.100,000 francs, et d’autres 
grandes banques, y compris la maison Hos
kier, pour une moyenne de 7,500,000 francs 
chacune.

La Patri» ne veut pas voir arriver M. 
Chapleau au ministère des chemins de fer. 
Que ce soit M. Chapleau ou un autre, la 
chose nous est bien indifférente. Tout ce que 
noue désirons,c’est que la province de Québec 
ns diminue pas en influence dans le cabinet 
et qn’elle ait aa part dea portefeuilles im
portants soit chemins de fer ou autres.

Noua avons parlé des chemins de fer en 
rapport avec le district de Montréal. La 
Patrie sait ce que nous avons dit, relati
vement aux titres de ce district à ce porte
feuille; cependant le confrère ne dit pas un 
mot de cela,mais exprime eimplemect !e dé
sir que M. Chapleau ne soit pas le titulaire. 
C'est bien, laissons M. Chipleau de côté, 
n'en parlons pas pour le moment, mais te
nons-nous au district de Montréal, et nous 
demandons an confrère, ei ce district a droit 
on non au portefeuille des chemins de fer.

Noue attendons sa réponse.
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